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TW. IM jem «u M » Tans-1 
l a m . I* jn le kilo: CisÉlaan. 1.4» «I 1 S© 1* a** ; 
Caeeelai. n o Isa MO «?.; Chaster. r.M aalailav 

S B — Peux I» rente 4a befor*. !» cane 4a dfcs-
eéee w n asiate. 

CUlmS: Ulisllai | W ieeasees M « l l l t l . 2.7S a» 
s i s la sais»; Taloaa 1 0 0 la taira; Diaai M a i H a 
Palla. 1.00 la part». 
• u m u s a i BB n » «mraa » et. ?• t» MM> 

Lundi 27. 4a • à 11 h.. 3e jauaea at rectal; d* 
i I U . . 2t Jaaaat at variai. 
poiotm» o» vmuma M ttmmrxhLM (yaata usre> 

1 f». laa S ktlae. (Entrée au milieu des HaUaa) 
V i r t l LISSI Ds> O H A U M U M s , raja 4e T ' Il 

1 — U l l f TlOW rOTJB U GHAAstOsT. 15e sec-
Uur. lundi 27. de g à 11 h. Retardataire». 4a U à 
11 k. 

LIVAAISOaT » n OHABBOM. — Loadi 27. aax 
10e et l i a sertenr-t. 

U FAI* A PAIX AADUIT. — Laadi 27, xeetia 
at soir, retardataire!. 

HALLE FLIPO. — Pour Ira fêtes, miee en 
Tout.', un wagon bon vin a 1.00 le litre. Voir bis
cuits, pain d'epices, «te. Beurra aVpuis 16 fr. 
f r o m a g e s prix très avantageux. Café extra. 
10 fr. 66037d 

L E S R O L E S P O U R L ' A N N É E i 9 » o . — 
L.i .Mairie n o u s prie d' insérer : 

La* Mata pour l'année 1920 de la taxe sur lea 
chiens et dea taxes (te remplacement sur la pro
priété bâtie et non-batie, les chevaux, voitures 
et automobiles, et la taxe sur lea cercles et lieux 
de réunion, revêtus des formalités prescrites par 
la loi. sont en recouvrement il partir de ce jour. 

Tout contribuable qui se croit imposé a tort 
ou surtaxé, dons les rOles désignés ci-dessus, 
pourra en faire la déclaration a la Mairie (Bu
reau dos contributions), dans le mois qui suivra 
la publication des dits rôles. 

l'être déclaration sera reçue, sans frais ni 
(arasante, sur un registre tenu il In Mairie 
(même bureau»; elle sera signée par le réclamant 
ou son mandataire. 

Tout contribuable, qui se croit imposé il tort 
ou -surtaxé, a le droit do présenter une demande 
écrite sa décharte on en réduction. Cette de
mande qui devra être rédigée sur papier timbré, 
si eUe a pour objet une côte égale ou supérieure 
i tretate franci. sera accompagnée de l'extrait du 
rôle do la contribution qu'elle concerne et trans-
niso à M. le l'effet dans lea trois mois île la pu-
ilUatiou des rôles. 

L UNION D E S CARROSSIERS. C H A R R O N S 
ET MARECHAUX a> R:;-Tg oc cantons, a déri-
i c da:is sa réunion générale du IV* courant, de 
continuer la suppression dos ctrennes. 3ô721d 

SECOURS A U X RÉFUGIÉS. — Le paiement 
pour cette période aura lieu lundi 27 décembre. 
I»B. rue Féllàrt. il 8 h. du matin. Se munir des 
bulletins de salaires signés. 

MORT D E S TROIS JUMEAUX. — Nous 
avons signalé la naissance de trois jumeaux, rue 
Voltaire, deux garçons et une fille. Raoul. Roger 

et Raymonde Durieux. Tous trois, malhcnreus^-
jiput. sont morts vendredi dans la matinée. 

E T R E N N E S . — De ce jour au 30 janvier, 
• La Connaî t» ». T3. rue Ma-Campagnc, offre 
1 kilo de suere en morceaux I tout acheteur 
d'un litre punch an rhum ou un litre grog amé
ricain ou un litre curaçao hollandais. Spécialités 
exquises. Prix avantageux. Prière de se munir 
de litres. 0Ô81.1 

U N E C H U T E MORTELLE D A N S UN ESCA
LIER. — P M rentière do la rue Saiut-Roch. 13. 
Mme Sophie Matton. "W m - , est tombée jeudi 
soir dans 1 escalier de son habitation. Relevée 
aussitôt par les gens de la maison, et malgré 
t aïs les oinj qui lui furent prodigués, il n été 
impossible de la ranimer. .Mme Sophie Muituu 
i succombée :ï une fracture du crâne. 

C A L E N D R I E R GRATIS est donné avec 
1 kilo de Chicorée Pasteur. Ménagères, réclo-
nez-le chez votre épicier. C.T648 

WASQUEHAL 
ALLOCATIONS J0UKNAL1KB.E8 A LA CLASSE 

1921. — Lee demande» d'aneeatiaaa joun'-elière» par 
les (sasille* «î * ,iear.es f?n* soutiens de tamille de la 
Haue 1921 doivent être laites il la Msiric (1er nui-
, et), avaal le lu j«n\ier, dernier délai. Se munir 
«i 1 livret do mariare et de* .-emnc-il. patronaux pré
c isât <• irain Journalier de eharua île* membre» de 

C Y S O I N G 
T E . M P L E U V E 

VOL DE POULES. — M. Patiio Will-mot, 
inl. ivatear, a porté plainte à la gendarmerie. 
contre des malfaiteurs qui. dans la nuit du 2 4 
au 23. se sont introduit dans sou poulailler et y 
. ni dérobé un certain nombre de poules d'une 
valent totale de (KHI fr. 

ÔHOSOLAT LACROIX 
ÉTRENNES 1921 05220 

P u 20 Décembre an 10 Janvier, il sera offert sa 
superbe epheaseriëe à tout acheteur de un kilog. 

LA SAINTE-CÉCILE 
ROUSAIX 

Laa Accoraeonutei de Igpeule ont filé la 
«• tinte-i'écilo en un bonaaaa uni a eié offert au 
iooal 81. rue de l'Epcule. ( . t le «ociété, dirigée par 
M Lemonnter. aptes avoir doaurS quelques auba-
ile- .1 pleatHHira meml>:>'- -lu *|tiurtler. s'est réunie 

is la présidnee d'tsoanear de M. Soty. adjoint au 
maire représentant la Municipalité, entouré de 
MM .1 Lebrun, président; l.cmonnlei. directeur, et 
«le, membres du l'ouilte : a I beur» de! toasts, 
M sory • fé l ic i té l> «Kiéte du concours qu'elle 
il. 1, 1 n toutes rlrcomcauces. notamment dans le 
vivant quartier île 1 Epeule MM Lebrm et Leaaan-
i ice ont pris égaU'iiciu la parole, et la lètc s'est 
t.riiiin<H' au milieu de la plus fnacka? vaicte. 

— L Orphéon dee Aocicnt Comkattanti a donné 
nne niiiliuuu de S.iinic-Oi 1I0. sameJi. pesMhUH la 
nu<se il» 11 h. 30. a 1 église Kotir TaiÉal. Cette so-
ciété, dlrbjée par faxcelleaii araiste, M. De»-is|>e-
l H i a a lii'illanimcnt luKipi-éle le «Kyrie , .1 le 
• saïuius ùc Kunsse. que les rrataan cliorisies pri-
aonmets av.nuit exécuté au camp de Friedrich» 
fetd en IKtS. Les sjli ont été rendu, ave, exprea-
stan par MM Boutteville ueiiut . Ct. P i a f l e pa
ri r n . et Larerge ba>-e) M. Jioutteville a éîale-
n"n ni uns baancoup d'iaoe dans le cliam rk 1' • Ave 
Maria ". de Oaateatat 

L Harmonie du Maulin a donne une très belle 
. a-liteui de Sainte-Cécile, samedi, au cours de Ja 
•user de midi, a l'egUat Mimic-EU-abeili. Sous 
i habile direction de i l . J. Colin, cette s((Liete a 
exécuté dans la periociiMii I ouverture du aévé-
rend- , de Tardou. tra:' • |>ar Euslache: 1 Sanc-
tu-» . page -eiitlinental . otuposée par M. J. Colin, 
et m l.a paix ». grande arche triomphale, de Poi
reau Cette exécution, uni tait iionn >ur a la fols, au 
.lire, leur et aux exécutants, dénote une étude sé
rieuse. 

\ 11 heures i^s membres de 1' • Harmonie du 
Maulin - étalent réunis de rechef à leur nouveau 
aérai, chez M. (tille. 1(18. rue du Moulin, pour le 
11 -, liîi'uinel lianuucl de Sainte-Cécile, présidé par 
M Decerk, adionu. rcprékentanl la Municipalité: 
SIM. K unie, président: Colin, directeur; les loem-
lues du Comité: MM. l>elcroi\ ct Roger, du Comité 
des Fêtes de la Poteunerie ct du Moulin, et le re-
pr-viitant du • Journal de Roubatx • A 1 heure 
,1, 1 toasts. M. Cille, président. adres*e un reconnais
sant souvenir aux membres disparus, remercie 
M Derock de sa présciicc. ani'l i|ue lea Invites. 
M Decock se dit lieureux d être au milieu dune 
lionnéto et laborieux société nuvrière, et annuucc 
(lue la subvention municipale sera ouadruploc- l'an
née prochauBe. soit 1.800 fr . au lieu de '.00 lianes. 
M Delrrcax et le représentant du « Journal de Rou-
balx » prennent aus-i la parole et la fête se conti
nue par un concert infime 

T (MU M i l 6 
Musée consasunaL de 10 » 13 b.: 
Mais— des Œuvree . rue de Tournai: de 9 i 

U sV, aecrétaiiat du Peupla, consultations gra-
taJtea; ceuvre 4 e 8 l int -Francois -Rét l s pour fa
cilitée le nareagi des indigents. 

Bibliotbéqa* Catholiasaa, S, rue dea Orphelins, 
de 9 h. 30 il 11 h. 30. 

Le Bon ThéAtre. rue de Tournai, b 10 h., 
« Blanchette », de Brieax. 

Pbarmaciene de garde: MAI. Masebef, rua Car
net, et Levin, 03, rue de Oand. 

LE NOËL DES ECOLIERS 
L'Asaoc ia t ioa des d n m e s char i tab le s île 

Tourco inx . a v a i t préparé, a l ' Intent ion d e s 
e n f a n t s des éroie-e publ iques , a l 'occas ion des 
f ê tas de Noël , un p r o g r a m m e récréat i f t r ta 
c h a r m a n t . 

Après une dis tr ibut ion de cadeaux qui eut 
l iaa d a n s les d iverses c l a s s e s , pour les n é c e s 
s i teux , deux s é a n c e s populaires furent don
nées , s a m e d i , dans la spac i euse sa l le d u 
G y m n a s e , roc d e Oand : l a première l e m a t i n , 
en faveur des tout -pe t i t s . In s econde l 'après-
midi pour les p lus grands . 

Lea jeunes speetateurs—s'i i i têressèrcut vi
v e m e n t a u x exh ib i t ions ft n o t a m m e n t a u x 
ba l l e t s , qui furent rég l é s a v e c b e a u c o u p de 
KOÛt. L 'apothéose de la Républ ique , qui c lô
turait le p r o g r a m m e , fut surtout très a p 
plaudie. 

La fanfare « Les I n t i m e s ». qui prêta i t s o n 
concours i In fê te , se d i s t i n g u a par d e bril
lantes e x é c u t i o n s . 

P a r m i les notab i l i t é s qui a v a i e n t t enu a 
rehausser de leur présence l 'éclat de ce t t e 
f ê l e e n f a n t i n e , on remarquai t : M m e Urba in 
Robbe. prënidcnle de l 'Assoc iat ion des d a m e s 
c h a r i t a b l e s ; MM. G u s t a v e Dron. s é n a t e u r ; 
Leduc , m a i r e : I lrassart , Moulin et D e l t o m b e , 
adjo ints m m a i r e ; Loui s B o u c h e at Arthur 
X y s , consei l lers m u n i c i p a u x ; L e n f a n t , c o m 
missa ire centra l , e t c . ( 

LA CRISE PU CHOMAGE 
Les secours d u B u r e a u de B i e n f a i s a n c e 

L e s d i s tr ibut ions , que nous a v o n s a n n o n 
cées , de pain ct de bons (le denrées aux chô
meurs, c o m m e n c e r o n t , mardi 2 8 courant , au 
s i ège d u Bureau de B i e n f a i s a n c e . 

A c e suje t , l 'adminis trat ion de l 'é tabl is 
s e m e n t char i tab le n o u s c o m m u n i q u e : 

Les distributions auront lieu dans l'ordre sui
vant : 

1" Aux familles, inscrites la semaine dernière 
au Bureau de Bienfaisance, dé S à 10 h., de 
A il L; de 10 heures a midi, de M a Z: 

2* Aux familles qui ont été inscrites au Bu
reau de secours, rue de Tournât et a qui ont 
été délivrés des numéros provisoires (pet i ts 
tickets jaunes*, de 14 il 15 heures, numéros 
7.45Ô ;ï T.586; de l ô ù 10 heures, numéros 7.551 
fl 7.80O. 

l'our éviter l'encombrement et faciliter le ser
vice, les familles sont instamment priées de se 
présenter aux heures et dans l'ordre indiqués. 

Il est recommandé de se munir d'une ser
viette pour envelopper le pain. 

Les jours de distribution, c'est-â-dire les 
mardi et mercredi de chaque semaine, les ins
criptions seront suspendues. 

QUALITE E X T R A , parfum excellent, tels sont 
les avantages de la Lessive Jeanne d'Arc. «J5S75 

MINUS FAIT». — Coinravenlion a été relevée a 
la Charge de nbrasaiii nemuynrk. lannour. 1 Mou-
vaux, rue île Tearcoitig, I4aui pour voies de fait, et 
au propriétaire de l'aBtjaaabMe r.010-1». pour de-
<aut d'éclairage a l'arriére de ?a machine. 

NOUVELLES RELIGIEUSES 
T E T E DE LA NATIVITÉ 

La grande fête chrétienne de la N'ativité de 
X.-S. Jésus-Clirist. Ilédcmptcur divin des hom
mes, qui vint au monde il y a l!»-0 ans. dans nue 
humble crèche, a conservé à travers les siècles 
son caractère populaire. Elle a été religieusement 
célébrée par nos crevantes populations de Ron-
baùt-Toiircoiug. dont l'ut'lliicnc" n'a pas cessé de 
remplir le« églises durant la journée do samedi. 

Vendredi, les fidèles s'étaient assis nombreux 
au Tribunal de la Pénitence. Les rares églises 
et les chapelles particulières oil la messe de mi
nuit est célébrée à son heure, étaient absolu
ment bondées, car nos populations tiennent ;1 sui
vre autant qu'il leur est possible, une vénérable 
et poétique tradition rappelant que le Divin En
fant naquit « lorsque la nuit était an milieu de 
son cours ». Aux messes raafmnlcs. il y eut beau
coup de communions. l i ons toutes les églises, des 
chants solennels et joyeux qui sont en cette 
journée ceux de l'admirable liturgie catholique 
retentirent aux offices, principalement aux 
grand'mcswes ct aux vêpres et saluts; les maî
trises et les paroissiens dévoués prodiguèrent en 
cette belle fête, toutes les ressourcée de leur 
talent artistique. 

à * FLtR*-»0URQ 
l a « Fanfare Municipale •, sous la direction de on 

disiinitué c lier. M. Lerouge, a exécuté, hier, samedi, 
à 10 11 dan? 1 église du Bourg, divers morceaux 
de mu-ique qui lurent écoutes avec urande men
tion par le (irand nombre de fidèles assistant. Ci-
ions entre autres . Faniaisle Champêtre ». de In-
jus- •. Pieuse Pensée -, andanic, de Petit, et le .. Bal
let ' Antique .. de l'.niUcmeiu. qui turent exécutés 
avec maestria. 

A T0UR00IN0 
Tomes les paroisses de la vUUe ont célébré, avec 

la suienuité habituelle, la l'cie de Noël. 
l'ne foule nomlTCUM- est venue s agenouiller et 

prier dans les isli-^s u u lis maîtrises et chorales 
ont donne une exécution parfaite des chants de la 
Nativité. 

A MAROQ-EN-gAROtUL 
Saint-Vincent. — Les offices de la journée 

ont été suivis par une a-sisiance nombreuse. A la 
messe de 10 h . la Musique Municipale a donné une 
audition sou> l'habile direction (le son chef, M. 
l'lys-u nesplanqucs. Elle exécuta brillamment di
vers morceaux de sait réperioire. 

PETITE C0RRESP0N04MCE 
4 V.D. ItM. — I > ! i v z directement au Ministre 

des' netuuoas et allocations de guerre (Ministre. 
M Jlaginot,. Ecirnans, la. — Consultez, à. la 
cnambro as commerce, lea décrois ministériels re
latifs aux aroMbitiens u exportation. Onanraf 
es. _ 1. Vous devez vous inscrire au " Registre du 
commerce -, au grelfe du Tribunal île commerce 
de Itoubaix. M non pas à la chambre de commerce. 
Vous remplirez des formules qu un vous donnera a 
ci greffe La déclaration doit être laite avant le 11 
décembre, a. Vous êtes fabricant et non pa? repré
sentant Vous -erc7 a-suiettl à l'Impôt sur bénéfices 
industriels et commerciaux et à l'impôt sur le 
chiffre d'affaires, et. en outre, naturellement, a 
I impôt global sur la revenu. La déclaration doit 
être faite pour les Impôts cédulaires et global avant 
le :il mars de l'année qui suit celle où les béné-
llce» et revenus ont été réalisés. La déclaration pour 
1 11111.01 sur le cbiffre d'affaires doit se faire mon-
ninlltiawnl — Raysnenëa U. — Il peut se faire 
nommer et même signer de sou second prénom. 
Dans le« actes officiels, on met les prénoms dans 
l'ordre et ea aoujto » dit ». Exemple : Jules Maurice 
N... « d i t - Maurice N. OMIS K. — Ils ne peu
vent passer outre â votre opposition. Une mare 
ine<ilete. Elle ne fonctionne pas encore. 
J.D.at. - U faut un acte de société. Mais celui-ci 
n est pas neces-aireiDcm notarié. Il peut ne faire 

s o u aeiig privé, snr timbré et être eneatta a> 

fisk ii^*?ssrJ2& .T^XcS* 
merce. i lnon, U faut «ne daaUraaiep peur ( h â t a * «au. -f— *.*. m. — tt^suatt 

* . avec ton» lensatwiiillanii urnes, 
ou à soa chef de corps actuel, si oa le «évûalt, oa 

chef du corps dont an dépendait à la démobt-
même directement aa ministre. 

Cwcerts i l Spectacles 
ROtfBMIX. — H»Wodro«».TMâtJre. — « La 

Cottarae U rsnaii-Plaaoa ». — Notre troupe 
d'opérette possède tons les éléments capables 
d'assurer le succès de l'opérette de Goublier bis. 
Cette œuvre sans grande prétention musicale vaut 
surtout par l'interprétation qui demande de la 
verve, de l'entrain, des planchée en un mot. Nos 
excellents artistes c o m p e s n t a cet égard un en
semble remarquable et qui se rencontre bien ra
rement ea province. 

Vendredi en soirée, samedi en matinée et en 
soirée, < La Cocarde de Mirai Pinson » a été 
joués devant dea salles combles. Le public s'est 

'beaucoup diverti aux scènes de vaudeville qu'a
nime une musiquette agréable, écrite avec des 
réminiscences e t qui rappelle sans les faire ou
blier l e s airs célèbres des fameuses opérettes de 
Léhou. 

On a feté, comme toujours, notre divette. Jonc 
Alstein. une gentille Marie-Louise, pimpante et 
sentimentale il souhait: M". Tsibilo. parfait sdus 
l'uniforme; M. Nieot, très drôle dans le rôle de 
La Maxette: M. Léonce, un poilu très nature, un 
pen irop même quelquefois quand les situations 
sont déjà si risquées que tout excès de langage 
risque de les faire tomber dans l'inconvenance. 
Mlle Mareelly. très amusante en infirmière; 
Mme L'Albert, qui fait de tous se» rOles des créa
tions infiniment originales et personnelles; Mlle 
Schulié. une élégante Mme Frivolet. 

Le ballet très bien réglé du 3* acte, les chœurs, 
l'orchestre et une figuration-nombreuse ont con
tribué également aie succès de l'opérette de 
Goublier. 

Hippodrome-Théâtre. — Aujourd'hui di
manche en matinée, à 15 h. précises; « L a Mas
cotte », opérette en 3 actes d'Audran. 

En soirée, a 'J0 h. 30. dernière représentation 
de l'immense succès : « La Cocarde de Mimi-
Pinson ». opérette en S actes de Goublier. Au 
S* acte. Ballet Alsacien: Les Praai.'ais en Al-
sac- ( ( L u Madelon ») , 80 personnes en scène». 

Location 10. rue de la Gare. 
La Ben Théâtre (*»**• 

voir). — L'assistance qui se 
matinée, dans la salle de la Maison des Œuvres, 
rue. du Vlctl-Abreuvoir. a en l'ooeasion d applaudir 
de nouveau les excellents artistes d<u Cercle • Les 
XIII ». qui ont Interprété, avec leur talent coutu-
mler. la comédie de Brieux. •• m a n c h e t t e . Tous les 
interprètes ont contribué au succès de cette repré
sentation, et méritent de sincères éloges, notam
ment MM. Farcaz Ue père Rnusseli. Mlle XyKBlan-
rliéite). Mme Laura (.Mme Roussel). MM laaaaa-
chr.nd. Oousmedt, Weers. etc., qui ont Joué leurs 
rôles avec une parfaite conscience ei ont donné à 
linterprétation une remarquable homogénéité. 

Aujourd'hui dimanche, à 1.1 h. 30. le Cercle Mixte 
« Les XIII » avee le concours de M. Jansens. direc
teur de la • Cœcflla Roubalstenne », interprète le 
poème sscré de M. Emile Cécile, •• La Nativité », 
dont la musique est due au talent de M. Henri Ma
réchal. L'orchestre complet du •• Cercle Sympnn-
nique Roubaision ••. sous la direction de M. Victor 
Cottignies, donnera à ia partie musicale tout le 
rcliof qu elle comporte. La Direction du Bon Théâ
tre a tout mis en oeuvre pour représenter les trois 
uiiticipatix tableaux de ce poème : •. L'Annoncia
tion ,-. • i.'Angr du Mal ». « La Crèche ». Les famil
les catholiques de Koubaix 11c laisseront pas passer 
^'occasion nui leur esi offerte a'encoaraaee la Direc
tion du Bon Théâtre, en emplissant la ^alle des 
fêtes ue la rue du Vieil-Abreuvoir. Cette magnifique 
Féanee sera donnée sous la présidence de M. le cha
noine (aiteau doyen de Saint-Martin. Location ou-
veito jus'iuc 1:1 heures. 

TOURCOING. — La matiaée de gala à la Mai
son des Œuvres . —. Kucoui-agée par le succès, la 
direction au Bon Théâtre a tenté aa tour de 
force, en incitant à la scène l'ouivre «le grande 
envergure : « La Nativité ». du îuaiiro Henri Ma
réchal. 

Cette œuvre, loute empreinte d'une poésie 
chai manie et d'un style musical aa toute beauté. 
a été détaillée avec tinessc par le Cercle sympiio-
nique de Koubaix que dirige avec autorité M. Vic
tor Cottignies. 

Quant à l'action scenique. elie fut relativement 
satisfaisante, les éléments du « Cercle des XII I» 
oui affronté brave a n at le feu de la rampe dans 
les rôles écrasants ipii exigent du talent ct sur
tout de l'expérience. Nous pouvons dire au* les 
jeunes acteurs qui s'acquittèrent consciencieuse
ment de leur tache rajt été dignes des bravos qui 
les ont accueillis. .Nous félicitons donc les inter
prètes qui sont ; Mines Turbelin, Masure: MM. 
Dufereat, Jaaasens et Duquesnc, ainsi que. les 
chœurs qui furent homogènes. La mise en scène 
fui également très bien réglée; on admira sur
tout la richesse des costumes. 

V.u rai on de ce brillant succès, la direction du 
Bon Théâtre a décidé de donner une seconde re
présentation (le la « Nativité » le dimanche 2 
janvier. 

Aujourd'hui dimanche 20 décembre, g 4 heures: 
« Blanchette ». de Brieux. 

B A I S I E U X . — Salle d*» Péta». — L'Amicale des 
Anciens Elevés de lEcole publique de fsarçons, au 
(ir.ind-Baisieux. organisera, pour lo dimanche •>?, 
janvier, a 11; h. GO. une soirée récréative chez M. 
i.aune, salle dos fêtes. (îrand'PIare. 

R 0 U B A 1 X 

CASINO-PALACE Grande-Rue ROUBAIX 
En -aatlaéa à S kenraa, Ls« Dragons da Vlllars, 

opéra comique, en trois actes, avec ie concours de 
Mme Marié de 1,'Isle, ds l'Opéra Comique. 

En soirée, à 8 heures, dernière représentation da 
1s Belle-Hélène, opérette à grand spectacle avec le 
eaaraan de M. Cawytà, do l'Opéra Comique. 

Location. 12, place de la Liberté. GC038H 

Chronique de i'Enteigoenient 
INSTITUTEURS CT INSTITUTRICES DU NORO. 

— MM. Canin et liolnurmc. conseillers départemen
taux, communiquent la note suivante ; 

Le Conseil départemental, qui se réunit lo » cou
rant, so prononcera sur un grand nombre de sup
pressions d'emplois. 

Nous prions instamment 1rs maîtres et maltresses 
des écoles intéressées de vouloir bien nous envoyer 
s'il y a; lieu et de toute urgence, tous les rensei
gnements qui seraient de nature à favoriser le 
maintien de tes emplois : 

Ascq. Iîonducs, Hem. Lys-lez-Lonnuy, Mouvaux 
Rsucq. lt.uibaix trues Archimcdo. du Bois. Chamy 
dl lcni . Linné, de Xaples, Saiut-Vinceiit-de-pauV 
Pascal, de Flandre, des ryraiuldes, de Strasbourg' 
de l'Industrie, tle Rome). Tourcoing (Croix-Ronce, 
rue des plats, de Varsovie, du Virolois. Ulauc-
seaul. wasquelial. 

NORD 
LES A U T E U R S D E D E U X CRIMES A R R Ê 
TÉS. — La brigade mobile de Lille a arrêté René 
Buisseret. 24 ans, et Delphine Briquet. 17 ans, 
auteur et complice de l'assassinat de Mme Vve 
Bourgeois, ôM ans, assassinée dans sa cave a 
Klesures, près Mtiubeugo. le 'SI uvrij dernier: et 
Alphonse Verhaeghe, 1» ans, réfugié l ires de 
Garni, soupçonné d'avoir assassiné, le 2"J novem
bre dernier, M. Auguste Decouninck. eabarctier, 
à Lens. 

LA QUESTION DU LAIT. — La commission 
départementale de défense des intérêts herba-
gers et laitiers du Nord, a tenu son assemblée 
constitutive à la salle de la Société Industrielle 
du Nord. 110, rue de l'Hôpital-Militaire. 

La présidence d'honneur est donnée ù M. Sé
néchal, conseiller général du Nord; est nommé 

raaeaaatr« ja. iasearMB. BrêPlueHt car STaoerav 
laitiar de Lille. 

J M N S L E S K M S B P T I O N S . — L'a Officiel » 
MPanV ua> arrêté reconnaissant apte* A reaaplar 
lé» Mactraaa da coarmis-titulalre», lea commis-
auxiliaires de perception ei-apréa : 

Nord: Mlles Delerue, Gotvallea, Caiilaud, Gil-
leeert. Bloadi. Boekaiée: MM. GiUebort, Bernard. 
Masquenér. l'niaiaaer. Boulanger. Bovers. Hcm-
bert, Robitaille; Mmes Vvê Drelon, Tête, Libert. 

LA C O N F E R E N C E D E S P R E S I D E N T S D E S 
COMMISSIONS CANTONALES réunie & la Pré
facture, a examiné ua rapport et un projet de 
vd»u de M. CMer, président de la 2e Commis
sion cantonale de l'ambrai-Ouest, sur la procé
dure il suivre pour trancher les contestations qui 
•'élèveront entre les sinistrés et l'administration 
il l'occasion du remploi ou du réinvestisaement. 

UN SOLDAT BLESSt DAN8 LE TRAIN. — 
Eprouvant un malaise. M. Edmond Lefebvre, de 
Douai, 19 ans. se pencha à la portière, mais 
heurta de la tête le pont de Znytpeen, e t se 
fractura le crâne. 

PAS-DE-CALAIS 
HAPPÉ PAR U N E LOCOMOTIVE A LENS, 

un ouvrier de l'entreprise Icard, Joseph Detiers. 
19 ans, belge, est dans un état très grave. 

SABOTAGE E T VOL DE FILS TELEGRA
PHIQUES. — Les poteaux télégraphiques ont 
été coupés fi deux mètres du sol sur une lon
gueur de quatre kilomètres et les tils enlevés 
entre Berlette et Tincques. ligne d'Arrns il Sainl-
Pol-snr-Ternoise. 

,BûvË2 
E V I A N . CACHAT 

E A U a* R É G I M E . A » EXCELLENCE 

la /t/us tégéng ef/aft/us sméaih 
taux Z* 7h&/*3 

SOMME 
C H U T E M O R T E L L E D'UN A V I A T E U R . — 

A l'école d'Aviation dn Crotoy, un appareil mon
té par l'élève-pilote Edouard Imbert. 17 ans. est 
tombé d'une hauteur de 100 mètres. Le pilote 
s'est tué. 

POURQUOI GRELOTTEZ - VOUS quand, 
pour 55 F R A N C S vous pouvez vous procurer un 
manteau laine mérinos garantie, toutes teintes, 
souple et lourd, & la Maison Vanlède-Lenoir. rue 
de Lille, 10. Tourcoing. Laines il tricoter. 0C010 

LA VIE SPORTIVE 
LE DIMANCHE SPORTIF : 

FootbalI-AisociAtion 
Routais. — .Trunesie Athlétique de Saint-Ouen con

tre» Raciny-rinb dé Routaix, ii 2 h. 10, Parr Jean 
Dubrulle. 

— Footbal Club de Rouen contre Stade Roubaî* 
sien, à 2 1,. 30. Parc Cordonnier. 

Iaille). — Olympique de Pari* contre Olympique Lil
lois, -i ^ h. 15, avenue de Dunkerqne. 

BOX* 
Ronbaix. — A 4 h.. Brasserie des Orphéonistes, 

place de la Gare, réunion organisée par l'Académie des 
Sporta. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

UNION S P O R T I V E T O U R Q U E N N O I S E B A T 
F O O T B A L L - C L U B D E R O U E N P A R 
3 B U T S A i . 
Les A M I ([uaUtiés pour 1» LNmpe «le France 4M 

récions du Nord et .Normandie, ont donné hier après-
midi, sur le terrain de !;. rue de Oand. une j-uperhe 
exhibition de football, peut être la plus belle que tel 
Tonrquennois aient pu applaudir cette raison. 

Le* UnncnnaU pratiquent un jeu vite et plaidant et 
ont une ligne d'avant* trt-s vite et «e ';unjupuant ad-
niirablomen:. ainsi qu'une excellente lixne de demi». 
La W n i i péch© par lea arrières mais en :evauthc 
le keoper i3;u*np« est extraordinaire et mérita l'ova
tion que les spectateur» lui firent à ba sortie du ter-

Les Uatiens renouveièreul '.eur partie de dimanche 
dernier, première mi-temps, et dans toutes leur* 
lignes semblent tenir la bonne iorme. 

Pour lei deux équipes ce («t un excellent, entraî
nement ci pour |e»j -nectateur-» t-u iS-gal sportif, qui 
nous chanppa un ,-c;; de- netciiM heurtés de- rliam-
ejennai^. 

M. Adrien Filez, qui Arbitra correctement la partie. 
aligna lea équipes suivante* ; 

Union Sportive Tourquennoise. — Dut: \. Filas; 
arrière*: UulUes, Deneeee; demis: Beulque. IT. Fttas. 
Wilkin; avants: H. LCJUJ, Veiquin. Y. Parsi». Ver^-
uaeien. Wilfart. 

Football Club Rouentuis. — lïut. Bar ne s : arriéres: 
Decoisy. Coquin; demis: Witty. Dioehon. Waitelet; 
a vanta; Renault, Po;cl, Penre, Bachelet. Petit. 
. . La partie 

Basas a le bénéfice dn vent et de la descente et 
par son aile çauche descend vers Parais, amenait 
f orner asss résultat. Tour<-oins ]>art franchement tt 
l'attaque, mais V'erquin. Y. Par-is, puis Lesur n« 
trouvent pas la bonne direction. 

(orner pour le- locaux qui n'aboutit pas et Rouen 
vient menacer Pstsla qui dégage. Par deux foi-; Baruea 
arrête bien les attaejaee u«tienne«. mai-* un beau 
p'onxeon ne peut eniin-cher une beile i*orabinaiaon 
l..»Mir. F. Par>iv Ver^troete rl'aboutir j>ar ce dernier. 

r.S.T. : 1 — F.r.lï.: 0 
Vn corner pour les Normauds bien repris mais mi* 

dehors et Barncs est applaudi bloquani uu e<-ui -arré 
de Y. Parais. Nouvelle descente de^ visiteurs et corner 
que aPstsil dépage. Corner ttoiir Tourcoing mal dirijé". 
l'n coup franc pour l'U.S.T. bien donné par Lesur eat 
repris par IL Kilez d'un « heading •> imparable. 

U.S.T.: 2 — F.CU.: f) 
Verquin, de»ccod à toute vUsees, mais Barncs veille 

et bloque. Rouen part en trompe et la défense us-
tienne se distingue, l'ne descente des uoir et blanc par 
Lcesi VetfsiS. sert Parais qui jiorte le «core à 

C.S.T.: 3 — F.C.R.: 0 
T*n asesl de Verquin pour Tourvoing auivi d*un 

antre de Petit pour Rouen et Mal EOOB.se. 
A la nstaSS une attuque u^ûeqnc de toute beauté 

rate de peu. Lesur et Mailles mal-ré un corner ne 
sont pa* plus heureux. Quelques de-centes de Rouen 
trouvent MsUtee où Depacj>e. où échouent sur Parsis. 
Une faute de Beulque et coup franc pour Rouen, don
né par Renault et rentré par l'inter-gauch». 

U.S.T.:3 — F.C.R.: 1 

Barnes est ovationné pour le brio avec lequel il dé
fend ses bois, tenant tour à tour en échec P. Parsis, 
Yerstraete, Verquin et H. filas. Deux corners pour 
l'l'.S.T. sont refoulés ainsi qu'un antre au bénéfice 
de Rouen, 

Lo jeu est très vite des deux côtés et le* deux 
tttftfS d'avants{ se distinguent, mais les deux keepers 
.sjnt ù::ns un bon--jour, pïu* rien ne passe et la fin est 
aïfrtée. * 

En résumé, superbe partie des Crs4 
ment beau match des Rouennai», I 
quant bien la valeur des équipe, hii 

mais égale-
icor©.» indi-
r le terrain. 

CHALLENGE DES AMICALES. — EUsUnatoixei. 
— Voici les résultats des SaSSesss d'hier: 
Turirotiue 1 bat A.C. Arts R. I par 4 buts à 3 après 
prolongation d'un quart d'heure. Amu-aliste* et Tur-
gotins font jeu égal pendant route la partie qui t>e 
termine par '.i à 3. La prolongation voir les Turgo-
ttus. plus en souffle, dominer franchement et mettre 
le 4e but qui leur donne la victoire. 

C.A. Delexenne 3 bat A.C. Pierre-dc-Ronbaix 1 par 
6 à 3 après deux prolongations d'un quart d'heure. A 
la fin de la Ire mi-temps, l'arriére-gauche de C A D . 
blessé, doii «e retirer et le Club jouera a 10 pendant 
tout le rc-te de la partie. A la iiu 3 à :l. La première 
prolongation ne donne pas de rt-sultats. La seconde. 
le C.A.D. mieux entraîné, rentre 3 buts. 

F.A. Moulin R. l bat A.C. Decrème 1 par 4 bâta A 

M A7A1IT a Grande Puissance 
rflflSiWU I CALORIFIQUE 

Livrable immédiatement. — s aajitaaii : 
' MAZOUTS DU NORD » 

10. rue de Croix à W A S Q U E H A L 
Ti'Kphoni; 11.20 à Roobaix. OG7S7 

BIBLIOGRAPHIE 

A l'aide de ilocunicuts rentcillis pour la pltipart 
ù Wilencienne-, M. André M. de Ponclirvillo, le 
jinmc et distitiîîtté écrivain du Kord, a écrit un 
livre consacré H MOU rooipstrieS*, le ffi-and -«ulptenir 
Cftfa-Kttts, L't l'cvélnnt ce qui. dp lui, p*t VOCON 
iiicomm. La première partie il«» ee r.ruetl est une 
['iographle romplrcovs Csrnesux juviu'à lu crén-
lioû d Ipolin. Eassstte l'auteur s'atiscaV aux om-
v n s exéruutees ;t ValmciriMtcs. .-t rail coinpreiH.re 
Mm génie par l'atmosphère morale de sa villo na-

ETATS-CIVILS 
ROUBAIX. — Déclarations île naissantes dn >a-

medi 20 ilécemare. — François Truffant, rue Mo, 
Hère, roui PpBte, 4. — Maurice Eeckliou»; ruar ua 
France ii Noël Uekeyger, rue da Roue, tom 
Moise llogier, a. 

voiTUKiis S'BjrrAHTS. Seal faaric. 1 Banbaia i 
DEODrrE-CHBVAXIER. 138, raa Pistra-ds-Rr. U t 

n.iymond Lcauere. rue du Tilleul, cuur Si-Josea*»i 
39 Raymond Deba«re. raa. u",Mger. '• i. Keèea 
l'olliciv rue deMouvnux, caar Frère, te. 
VOITURESD'B»FAMTS M - fondés an 1S50. FaW»-
qm- RopitelHeipsl. suce'. «9. r. Lannoy.RxJîép. M 

Déclarations de Met'. l'iiilomcnf' Deprlnce, J | 
ans. boulevard de Mulliouse, T3. — ilelolSe Vaad» 
voordr, t»ians, rue île 1 Auiiialcouruet. 28 — lier-
mance Dubaï. 70 ans, rue de* Longues-Haies, cou* 
Flamen ourt. 6. — Emile Delemarre. « an» ru" iW 
la l.ys, 3i. — (.-B. DesbouTrie, T.i ans, rue de Bar» 
bienx. v Rojrer. Raoul c» R.-.vmomJe Durtatx, 
rue Voltaire, 2t. — Sophie Matton. ï» an», rue »%. 
Roch. 13. 

S. (Sn iWfera.Tf t « a n x dé- le part dn P A V. «rai t OW. VaatnfC qrrt panrnî . r * O C D a W l e ^ ^ H 
domina reveadaat Irancliaaient dans la seceada ad- da 94 rajB^aja iu,aa .d'eeu/rea i " 

V.C. HonaalcM t bat A-.t). Dubois 1 par 8 bats è> rama. 
0. w«tt#'saéiwofife da v&.e.x. 

Î es daati-taales mrttront en praaeace, d'une part 
le C.A.D. et la Turtotine, et le P.A.M. et l'AXi.at. 
d'autre part. 

BOXE 
«LE SALA S B BOXE BE TOUMOIVO. — Da 

nombreux sportsmen ont suivi avec intérêt te pm* 
xiiimme basa composé da. cuis de boxe organisé, pat 
M Vondskarkove. président dn Cerele;des Sports, et 
qui avait lien salle de l'Harmonie. * la CAte-Rouxe 
l'inq combats tenaient l'afache. En voici les ré.nlcsts: 

1er combat. — l u sa» du C.S.T. bat Ba.ly, d'An-
aia, qui abandonne-sa deuxième round. 

2e combat. — P1H». dii C.S.T. tiat F'.ipo. éleva Du-
banv par kuourko-.il ou i»e round. 

tle combat. — Di-launoy du C.S.T. bat Myle, olève 
Dabns, aux poinlrf. 

4e combat. — Hublnrd. élèea Dubns. est dûclaré 
vainqueur aux pointu, de Dsrtois du C.S.T-, combat 
très disputé. 

5e combat. — Facile, de Paris, bat Micbaud, du 
C.S.T. par abandon su 3e roand. iliehand qui domi
nait très nettemen: son adversaire se luxo la main 
et doit quitter le rin^ demandant une revanche qui 

Hippisme 
LIS COURSES A VINCENMSS (TROT) 

du samedi, i l déaemfcra 
Prix des Andelys urot .uonté. i.uoa (v., MM m.. 

21 partant*) : ler t Dadvpile II.. Boudctl. 31.50 et 
19.00; ïe. pervei'clie T!.nin>e), 8S.3«; 3e, l'eiase (Qit-
t-.ns). 'itt.ôD. — S o n ptaees: Quatre Mal, Quirinal, 
Quasquara. Quesnav. oiioliliei. Phebu.s. l'etiiianie, 
Patriote. Pêrigny. Pritl.ivi. Petit linroit. Prince, Pi-
lou. Quinquina [CI «Jiii Vive, ynêvfdo, Qucnoitc. 
Qualité. 

Prix da Niort iirot «tttlé, * oon fr.. f.Ma aa.. 11 
panants) : 1er, Quelus Leyburn Uoudeau;. l».a» et 
11.50: 2e. Qua'l Pompon (Prosper), n nn: se. Quar
tier Miitre ll.etiaini. — Non placé» • Qui Sait. Que-
nuiiilie, Qiiiikni-s. Qji-I|,' Veine. Quadola. Quito, 
Quibus, Quitte. 

Prix de Piars lira» anelé. "inoo tr.. c.jw) ni.. . pa-r-
Inm-' : lot-. Uednwa tGueroiilt1, 38.U0 et l-.'.âO; 3e, 
Raratear il.. Hémard). ll.:,o. — Non placés: Ruy 
"iass, Kysis. 

prix da Lille (trot monté 10.000 fr.. 2 COO m.. 6 
partanui : HT, Ri-iuette (Méquiirnoa), :i-.r,'i er lt.aa-
JO. Kaill-i'S 'de W.iziere-1. 19 00. — \.-!l îikicés : Rose 
Pompon. Redon. l!"i de Cuuir. Ramadan. 

Prix de Saint-Quentin not attelé, lt.000 II'.. 2.300 
inetre . '. paiianis : 1er, i'ro Patria .Th. Monsieur) 
1..0U et 11 .(Vu: Se, Quito (Guéroultà), 15.0». — Non 
plaças : PUr Jus. I>,-icha. 

Prix de La Rochelle (trot attelé, r.poo tr., ri.OOO m., 
11 partants): ter. l'iiiton (Vitet). ii.00 et I3.cw; ae. 
Olivette (SourrouhiUel. 14.5»; 3e. Patriarrhe (Forel-
nal). 21.ÔO: — Non placés : Pivoine, Patrie. Queen. 
Ouragan. Le 75, Pour la Patrie. Possasse, petite \ i 

COMBATS DE COQS 
TOURCOING. — Dimanche 20. talie du Gsllodrome. 

r. de la Care. 4/7 pov.r •H.nof» fv. Le flsllodrome contre 
Mazurel e( PHétel de ViKe. Jlise au parc t 4 li.8S64Sd 

COLOMBOPHILIE 
ROUBAIX. — Dimanche 26, au Cercle Le Prostrés, 

rue de Lannoy. exposition de la totalité du pigeonnier 
Sa M. Robert Declercq. Vente dimanche 2 janwer. 

33773d 

O R F E V R E R I E Maurice D E G R A V E 
31, Raa Grande-Chaussée. LILLE 

Spécialité pour C A D E A U X . Kxposition toaa 
les Dimanche*. mjm 

Convois Funèbres 
Mme Edmond DELEF4E, née PhEoméne DEPBIUCB 

décédé» & Ronbaix. le <<« décembre 1M20. dan» sa 
57' année. Convoi e! service «oleaneU mardi 28, è 
S heures-, éjn>e Trés-Sainl Rédempteur. Assemblât 
maison mortuaire. 72, boulevard de Hulaouse. 

R e m e r c i e m e n t s 
Urne Vre srX-DUCATTEATJ et sa famille, très Um-

cliée? des ruar,tucs de iiymyatlue reçue» ii la auit» da 
df-ci-, Je M. J.-B. SIX, AdTe«f«?at leur* remerciement» 
•ux pr^ssflMi <.u. ont ?..-<<(• aux funéraiUes mi qui 
resntfaat de ne jwuvoir y ;iss-isrer, om as*«ssil 
îctt?» irntLinpr.* - île oaadoléanee--.. ;j.»7T6d 

IXSTITL'T D U D ' B E U T R A Y 

T U B E R C U L O S E 
Maladies ti« Poitrine 

Consultation datait «l ia par correspondance 
Pditrtnaires. tttbereuleux, malades atteints ua 

bronchite chronique, laryngite, pleurésie an-
elenne, emphysème, asthme, catarrhe, grippa 
pulmonaire, qui toussez, crachez, transpirez, mai
grissez, avee lièvre laprès-imdi.' gvne de la res
piration, mnl de dos, points de coté, battements 
de cœur, anémie, faiblesse, courbatures; dont les 
crachats sont blancs et mousseux, grisâtres o j 
jaunes-verdiltres. sanglants ou purulent";, . - . r ' v * 
eu faites écrire sans retard à M. le doctacu 
Bertray. Professeur Libre de Clinique des Voies 
respiratoires, 0.1 rue Frochot. Paria, pour et ris 
véritablement fixés sur votre maladie. Le doc
teur lîertray répond gratuitement eu indiquant 
le traitement approprié, que le malade a toute 
faculté île se faire epédixer. C'est un devoir pouc 
tous ceux qui souffrent ou voient souffrir du 
demander cette consultation. (Joindre timbra 
pour la réponse.) 

P a n s le but de vulnsriser ses traitement*, le 
docteur P.ertray consulte » son Institut. 01 . rus 
Krochot. Taris, tous les jours, mêm" dimanche-* 
et fêtes, de 10 h. à midi et de :ï à T h. — Prix 
les plus minières. (̂ "ôii'J 

Le Ccra Ai(rcd""M'T: S S IA I. NT 

rie du Journal da Routaaix, 71. Urantlo-Eua. 

LILLE 
" BOKH 

A SAINT-JACQUES j I 
38. Rue Granée-Chaussé*, 38 \ Téléphone 2500 

DERNIERE SEMAINE DE DÉCEMBRE 
A l ' o c c a s i o n d u N O U V E L A N 

RABAIS CONSIDÉRABLE 
A n o » H a y o n s d e 

ROBES 
MANTEAUX 

FOURRURE:? 
P o u r D a m e s e t K i l l o t t e a 

LUNDI 27 DÉCEMBRE 
A nos rayons de BONNETERIE - CHEMISERIE 

MOUCHOIRS - COLIFICHETS » RUBANS 
MAROQUINERIE » GANTS -- FANTAISIE!? 

f » m f «§!• «a vanta* mpêmialamont pour 

É.Ti= i iE: i>bTiNrE: îS 
mn» quantité tl'arttcla*. aux prix im* plu* inturummamt* 

JEUDI, .iatribBtion de 6ALL0I8 pour toit achat suporiiur i 30 f.\ 
Voir no* Etalages spéciaux 

38, Rua 8r»aÉB-Chaussém -

Nous «ccaptons ias Bons de la Reconstitution LILLE h > 
"ENTRÉE LIBRE" 

r C U I L L C T O N «a «JOURNAL DE R O U B A I X » 
da 26 déoaeaara '92° R* * • 

iMElmS 
Par Madame CARO 

En On. lea prn» t e n a c e s de» Invités s e ret i 
rent v a i n c u s par la fa t i«ue : lea souha i t s d a 
so ir «ont é c h a n g e s , l e s portes s e f e r m e n t . 
J a c q u e l i n e a condui t c h a c u n e dea f e m m e s 
« -son a p p a r t e m e n t , s'est a s surée qu'il ne leur 
m a n q u e rien e t se t rouve l ibre enfin. Gilbert 
l ' a t t end ; s a n s parler, e l l e lui prend la m a i n 
e t l ' entra îne chea m a d a m e (le Galesnes . Bon 
père e s t l i . a s s i s près du Ht de «a f e m m e qui 
s 'a f i te e n un dél ire de cr i s e t de g é m l s s e -
n ient - , l 'œil hagard , la t ê t e e n feu . L a ser
v a n t e , reatee près de ia m a l a d e pour la gar
d é e i n d i g n é e qu 'oc la t i enne a la d iè te , n'a 
rien t rouvé de m i e u x , pour apa i ser su so i f 
hrniante. que de lui faire boire uu g r a n d verre 
de aajstah. U n e recrudescence de fièvre s 'en 
est saart» a v e c un é t a t n e r v e u x p r e s q u e c o n -
v u l a s t H a l g r è sa rudesse . 31. de G a l e s n e s e s t 
a t taché-*• an f e m m e , s i flOHa a t a l douce , s i 
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h u m b l e m e n t s o u m i s e A s e s devoirs et a u x 
volontén du maî tre : el le lui a é t é d'un bon* 
serv ice p e n d a n t v i n g t - c i n q a n s , e t , pour la 
première fois , l ' idée qu'il pourrait la perdre 
v i e n t d'entrer d a n s son espri t ; la t ê t e d a n s 
les m a i n s , uu son des p la in te s c o n f u s e s , d e s 
cr is inart iculés de la malade , quelque c h o s e 
s 'émeut en lui qu'il ne c o n n a i s s a i t pas , un a t 
t endr i s sement m ê l é de cra in te et de v a g u e 
remords : 

— M é i a u i e ! . . . tua f e m m e ! . . . 
E l l e u a l ' entend p a s , con t inue A s e débat 

tre, A gémir, pu i s , tout a coup, c o m m e s i la 
vo ix toujours obé ie d e son m a r i p é n é t r a i t 
enfin A travers les f a n t ô m e s e t les o m b r e s 
Jusqu'à sa vo lonté doci le , e l l e s 'arrête e t t e n d 
l'oreil le. 

— M é l a n l e ! . . . m a pauvre f e m m e ! . . . 
E l l e f a i t un effort i>onr s e sou l ever e t re

tombe . 
— M a t h i e u ] . . . m e v o i c i ! . . . j e . . . 
L a nui t s 'abat de n o u v e a u , pesante , sur son 

espr i t m a l a d e , et l e s f a n t ô m e s l 'ass iègent . 
— G e o r g e s . . . H e n r i e t t e . . . m e s e n f a n t a ! . . . 

E n d e u i l ! . . . U s p leurent l eur m è r e . . . U n e 
mère , c 'est que lque c h o s e . . . peu de c h o s e ! . . . 

Jacque l ine s e p e n c h e sur e l le : 
— M a m a n , chère m a m a n ! c 'es t m o i , m'en

t e n d e z - v o u a ? . . . Jacque l ine , votre fille Jac 
que l ine , chère m a m a n ! . . . D i t e s q u e TOUS m e 

c o n n a i s s e z . . . Ma pauvre m è r e ! . . . m a m a n ! 
U n e vo i ture d a n s la cour : c 'est le doc teur 

R o s a y , uu pet i t h o m m e rebondi ot rose , le 
f ront b o m b é sous des c h e v e u x rares et b londs , 
l 'œil bleu c lair et large , la d é m a r c h e t i m i d e . 
Il s 'approche, interroge , a u s c u l t e , e t conc lu t 
il une l i èvre in fec t i euse , a v e c m é n i n g i t e i m 
m i n e n t e . 

— El l e ne va p a s mourir , d o c t e u r ? . . . 
d i t e s? el le ne mourra p a s . . . 

Il j e t t e un regard c o m p a t i s s a n t sur le Ti-
»aga flploré de Jacque l ine . 

— J 'e spère que non . m a d a m e : Je fera i tout 
l e poss ible . On n e peut s e prononcer encore . 

— Vous la trouvez bien m a l ? 
— La fièvre eat t i v s forte : quarante d e 

grés , c 'est beaucoup. 
— Mais es t -e l l e e n d a n g e r ? 
— L'état e s t g r a v e ; pourtant , U y a d e 

rt-*poir. 
Gilbert in terv ient : 
— Pour c e t t e nui t , r ien tt craindre, n'est* 

c e pa» '.' 
—• Non, r ien, c e t t e nui t . 
II prescrit de s s i n a p i s m e * , de s c o m p r e s s e s 

g l a c é e s , renouve lées s a n s c e s s e sur le f ront 
et promet de revenir A la première heure l e 
l e n d e m a i n . 

T a n d i s q u e l'on court A l 'off ice chercher de 
la g lace pour l e s c o m p r e s s e s , J a c q u e l i n e , d a n s 

'.e cab inet de fol lette , d é t a c h e , de- s e s doigte 
li-itit's. i m p a t i e n t s , sa robe b l a n c h e , s e s per
les se.i d i a m a n t s , qui n 'obt i ennent pas m ê m e 
tin regard ; toute sa p e n s é e se c o n c e n t r e sur 
c e s m o t s dn m é d e c i n , c e verdic t , ce g las funè
bre : « L 'é ta t e s t g r a v e ! » Tout d isparaî t 
('ans l ' épouvante des c h o s e s nu'ello entrevo i t . 
E n que lques m i n u t e s , e l l e a dépoui l lé ce t t e 
to i l e t te de m a r i é e qui lui a é t é tout le jour 
u n e Hvrée de misère , et , v ê t u e de son c o s t u m e 
de tous les jours , l es c h e v e u x d é n o u é s qu'el le 
n e prend pas le t e m p s de re lever , e l l e revient 
p r è s d e la g é m i s s a n t e m a l a d e . Gilbert, s e u l 
e s t IA ; M. d e G a l e s n e s recondui t le médec in . 
Gilbert e s t tr is te d u chagr in de J a c q u e l i n e , 
dont U ne s o u p ç o n n e pas , c ependant , sous le 
c a l m e a p p a r e n t , l ' Intensi té pas s ionnée . 

•— Chère J a c q u e l i n e ! . . . Ma chère f e m m e ! 
11 prend ses m a i n s , qu'el le a b a n d o n n e , l 'air 

inquiet , absorbé . 
— El l e va mourir, n ' e s t - ce p a s ? . . . Vous- l e 

c r o y e z ? . . . U D i e u ! D i e u ! . . . Ma mère , m a 
l a u v r e b i e n - a i m é e m è r e ! . . . 

— Pourquoi v o u s tourmenter a i n s i ? T o u t e s 
les mautdiea n e s o n t pas morte l l es , m o n a m i e . 
Nous a v o n s toutes ra i sons d'avoir bon espoir . 

— N o n . . . u o n . . . e l le v a m o u r t r l . . . Je l e 
s e u a . . . S i e l l e m e u r t . Je n e v e u x p i n s v ivre . 
A quoi bon? 

— 3ona>ea-veu» A o t q u e v o u s d i t e s , m a 

J a c q u e l i n e ? Et mol , v o u s m'oubl ies d o n c ? J e 
ne suis donu rien pour vous? 

El le s 'est d é t a c h é e de .sou é tre in te et , p e n 
c h é e sur sa mère , b a i g n e d'eau froide s o n 
front et s e s t e m p e s . I l a t e n d r e m e n t pi t ié 
d'elle, m a i - la j e u n e s s e , l 'amour longtemps 
c o m p r i m é , parlent plus haut que lu p i t ié . 

— Il faut m e t t r e près de votre mère , c e t t e 
nu i t , u n e personne sûre ; a v e z - v o u s chois i 
^ui doit la ve i l ler . 

— Veil ler? c e t t e n u i t ? . . . Mol , m o i s e u l e . . . 
A qui pourrals- je m e fier? 

— C'est i m p o s s i b l e ! Vous n'y songea p a s . 
f a t i g u é e c o m m e vous l 'ê tes . 

— Qu'Importe la fa t igue? C'est b i en A ce la 
qu'i l f au t songer . 

— J'ai droit ."i quelque pensée , J a c q u e l i n e , 
A que lque pi l ié . 

— Vous n 'ê tes p a s m a l a d e , v o u s ! 
— J e le su i s , a u contra ire , m a l a d e ! m a 

lade d'.imour, Jacque l ine , de dés ir refoulé , de 
t endresse c o m p r i m é e . U y a si l o n g t e m p s 
que j e c o m p t e les j o u r s ! . . . et , d e p u i s c e m a -
i in . les m i n u t e s . . . V o u s n e c o m p r e n e z donc 
p a s le suppl ice de l 'a t tente , l 'horreur d e tout 
c e m o n d e qui m e sépara i t de vous , la so i f de 
vous tarait à mai , toute à moi . m a Jacque l ine , 
m a b i e n - a i m é e . 

E l l e ne c o m p r e n d p a s , e n effet, toute & 
l'aïuatcfl ufceute. Son ctaur eat muet pour 

lui. Ce flot de p a s s i o n l ' ê tonue , la s c a n d a l i s e , 
l ' irrite m ê m e , tjue v i e n t - o n lui par ler d'uuioui 
au c h e v e t d e c e l i t de douleur? c ' e s t barbare, 
c 'es t é g o ï s t e , c'est o d i e u x ! E l l e répond n e r 
v e u s e m e n t : ( • 

— Que pnis-Je fa ire? E » t - c e m a . faute , 
s i . . . 

— Ce que v o u s p o u v e z e t devez l'aire, 
mon e n f a n t , c 'es t s u i v r e votre mar i q u a n d r 
v o u s af f irme que r ien de grave ne peut se 
produire c e t t e nui t d a n s l 'état de madame 
de G a l e s n e s . Votre père sera la , d'ai l leurs, 
e t surve i l l era . 

— M o n père? il u e s ' en tend A r ien près 
:'es m a l a d e s . Non , n o n , j e ne pu i s m e fier A 
personne , 11 f a u t q u e j e reste , e t je res te : 

11 s e n t u n e douleur a u cœur, c o m m e u n s 
longue a i g u i l l e qu i s ' e n f o n c e et pénè tre ; sa 
v o i x s 'a l tère : 

— Alors , v o u s m e r e n v o y e z ? . . . a i n s i . . . 
s e u l ! 

— M a i s non, restez , si v o u s v o u l e z . . . , s i 
v o u s prêférea ce la . 

Klle répond br i èvement , s a n s in terrompra ' 
«es soins- qu'e l le d o n n e A sa mère , impat i en te 
d'en finir a v e c c e bruit importun d'autour, 
c e s e x i g e n c e s <iui ta révo l tent et l ' ind ignent . 
E t Gilbert , A s o n tour, s e révo l t e e t s'IaeU-
g a e de s o n indifférence trop m a n i f e s t e . 
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